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      Les PME franciliennes voient dans le recrutement  
une des solutions à la crise. 

 
La CGPME Ile‐de‐France et l’Association Esprits d’Entreprises, avec le soutien du Conseil régional d’Ile‐de‐France, d’Agefos 
PME  Ile‐de‐France et du Fonds Social Européen, présentent  le second volet de  leur Observatoire : Les PME  franciliennes 
face à  la crise. Après un état des  lieux général en avril,  l’enquête pose  la question suivante aux patrons de PME : votre 
entreprise  face à  la crise, quelle organisation? Quelles orientations ? Les  résultats mettent en évidence  leur volonté de 
recruter pour accompagner la relance.  
 
L’enquête réalisée par Opinionway gagne en représentativité : 422 PME franciliennes ont répondu, soit une hausse de 30% 
par rapport à la vague précédente. 75% de ces entreprises ont un chiffre d’affaire de moins de 5 millions. 81% d’entre elles se 
situent au‐dessous du seuil de 50 salariés.  
 
 

1. Quelles mesures les PME ont‐elles prises suite à la crise ? 72% des PME interrogées ont été incitées à repenser leur 
organisation. 69% réorientent  leur  investissement et 54% repensent  leur positionnement. Ces chiffres démontrent 
la  réactivité  des  PME,  en  termes  de  stratégie,  et  leur  volonté  de  s’adapter  au  mieux  pour  passer  les  aléas 
économiques.  

 
2. Cette réorganisation n’est pas préjudiciable à l’emploi, bien au contraire : 61% des PME déclarent vouloir recruter 

dans  les 12 prochains mois, et  ce dans une  logique de développement  (commercial, marketing,  communication, 
veille), pour 66% d’entre elles. Cette stratégie devrait ainsi les aider à améliorer leur positionnement, puisque 61% 
des entreprises interrogées jugent nécessaire d’accroître leur notoriété et leur visibilité.  

 
3. Ce choix du recrutement se fait en dépit de certaines difficultés persistantes. Les PME courent toujours des risques 

en matière de trésorerie : les délais de paiement dépassent 60 jours pour 42% d’entre elles. L’attitude des banques 
accentue parfois cette fragilisation. Pour 22% des PME  les relations avec  leurs banques se sont durcies,  alors que 
leur santé financière n’était pas en cause pour 53% d’entre elles.  
 

Pour Bernard Ochs, Vice‐Président d’Esprits d’Entreprises : «Cette deuxième vague d’enquête confirme le constat initial : les 
PME sont le moteur de la reprise, de la création d’emplois. Nous demandons que toutes les conséquences en soient tirées, 
que ce soient par les Banques ou l’Etat. Pratiquement, la réussite des PME est la condition de l’amélioration des marges des 
banques  et non  l’inverse. De  la part de  l’Etat, nous  attendons  la  continuation des  efforts de  simplification de  la  vie des 
entreprises, ce qui devrait en outre contribuer encore à  l’allègement de son coût de fonctionnement. Enfin,  la contribution 
remarquable du Médiateur du Crédit à sauver entreprises et emplois, justifierait un développement rapide du projet du FSI 
de structure d’investissement dédiée aux PME.» 
 
Pour Jean‐François Roubaud, Président de la CGPME Ile‐de‐France : « Une nouvelle fois cette enquête confirme l’importance 
des PME pour tirer l’économie hors de la crise, en optant pour des choix courageux tels que le recrutement. Pour la CGPME 
Ile‐de‐France,  c’est  un  argument  de  poids  pour  défendre  des mesures  d’accompagnement  qui  leur  soient  spécifiques  et 
favorables. »  
 
Prochaine publication de l’outil de veille  Les PME franciliennes face à la crise : octobre 2009 
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